
bons massages, s’amuse l’ailier
YoannHuget,soncoéquipierchez
les Bleus et à Toulouse. Il a signé
un nouveau contrat au Stade
Toulousain (jusqu’en 2021), il est
plus léger. » « Avant, je ruminais,
nous confiait récemment
Médard. Aujourd’hui, je ne pense
à rien d’autre que mettre mes
partenaires en confiance, faire
marquer,voirmonéquipegagner.»
Ets’ilavaitenfinatteint l’âgedela
maturité? ‘

perdait beaucoup d’influx en de-
horsduterrainàbataillerpourun
mot,unenoteouunephrasemal
perçue.«Faceàlacritique, ilatou-
jours une réaction épidermique
dans un premier temps, confirme
Traoré. Mais même s’il râle, il en-
tend le message. Il s’en sert tou-
jours pour se remettre en ques-
tion. » Aujourd’hui, le Toulousain
paraît beaucoup plus zen. « Il est
dansmachambreàMarcoussis,ily
adebonnesénergiesetjeluifaisde

depuis quinze ans. Il fait partie de
ces joueurs dont la qualité de dé-
part, à savoir la vitesse, s’est très
peudégradéeavecl’âge.»
Au-delà de ses qualités physi-

ques, Médard est surtout un
acharné. Un type capable de
poursuivre jusqu’au dernier mo-
mentunadversairedansl’en-but
dans l’espoir infime de l’empê-
cher d’aplatir, quand tous ses
coéquipiers ont baissé les bras.
C’est cette détermination, cette
haineviscéraledeladéfaitequilui
ont récemment permis de faire
tomber le ballon des mains de
l’arrièreanglaisFreddieBurns,et
d’offrir un succès inespéré de
Toulouse à Bath (20-22), en
Couped’Europe.«Iladorejoueret
déteste perdre, résume Traoré.
Quand ça marche moins bien pour
lui, il s’investit énormément pour
trouver la solution à ses tracas. Il
bosse alors sur son alimentation,
sa technique, la manière de s’en-
traîner, son volume de travail, etc.
Parfois ça fonctionne tout de suite,
parfois ça prend plus de temps,
d’où ses quelques éclipses en sé-
lection. À Toulouse, les autres di-
sent souvent en rigolant que c’est
monfils.Parcequ’ila,avecsesen-
traîneurs, l’exigencequ’unfilspeut
avoir envers son père. Il réclame
les choses avec l’énergie d’un
joueur de vingt-deux ou vingt-trois
ans. Ç’a un petit côté déstabilisant,
mais ça nous pousse aussi à nous
interroger pour le rendre encore
plusperformant.»

Médard a aussi fait appel à un
préparateur mental, à un mo-
ment. « Ce n’est pas une tare, ça
existe,dit-il.Çam’avaitaidéàavoir
moinsd’ego,àêtreplusconcentré,
à avoir moins de stress. » Il fut un
temps,c’estvrai,oùleToulousain

casedesatoutsoudanscelledes
handicaps.«Arrière,c’est leposte
quejepréfère,toutlemondelesait,
nousdisait-ilunjour.Après,queje
joueen15ouàl’aile, jedemeureun
électronlibre.J’aibesoindemedé-
placerbeaucoup,detoucherlebal-
lon, de m’éclater, d’être en rapport
constant avec le 10 ou les centres
pourapporterdusoutien.»

“Quand ça marche moins
bien pour lui, il s’investit
énormément pour trouver
la solution
à ses tracas ,,

ZÉBA TRAORÉ,
PRÉPARATEUR PHYSIQUE DU STADE TOULOUSAIN

Samedidernier,faceàl’Afriquedu
Sud (26-29), Médard a sorti son
meilleur match en bleu depuis
longtemps.Onl’attendaitsousles
ballons hauts ? Il a été là. On es-
péraitqu’iloccupeleterrainavec
sonpiedgauche ?Ill’afait.Qu’ilse
jette sur le moindre espace pour
relancer ?Idem.Sonsursautcor-
respondàl’embelliedesonclub,
commesil’unnepouvaitpasaller
sans l’autre. Dans un Toulouse
joueur et audacieux, l’intenable
Médard se régale à prendre les
intervallesouàaccompagnerles
contre-attaques supersoniques
de ses partenaires, se trouvant
souventàpointnommépourcon-
clureenboutd’action.Sansdoute
aurait-il d’ailleurs marqué avec
les Tricolores face aux Spring-
bokssiTeddyThomasavaitlevéla
tête avant de s’empaler sur le
dernierdéfenseuradverse,enfin
de première période. Il était là,
sur la droite, premier au soutien.
« La nature l’a bien servi, confie le
préparateur physique toulousain
Zéba Traoré, qui le fait travailler

LAURENT CAMPISTRON

Bizarre, cette impression, avec
Maxime Médard. On le voit sortir
par la porte et il revient par la fe-
nêtre, encore et toujours. Com-
bien de dernières chances a-t-il
déjàgrilléesenéquipedeFrance
avantdes’enoffrirunenouvelle ?
Longtemps, on a cru qu’il ne re-
viendrait jamais, que ses presta-
tionsassezternessousl’èrePhi-
lippe Saint-André (2012-2015)
avaient dilapidé son crédit. Le
joueur a d’ailleurs disparu des
écrans radars de la sélection
pendant deux ans, de juin 2016 à
juin 2018, une période coïncidant
danssapremièrepartieaudélite-
mentsportifduStadeToulousain,
sonclub.Maislesgrandscompé-
titeurs ne lâchent jamais, c’est
mêmeàçaqu’onlesreconnaît.Et
Médard est revenu. Beaucoup
grâceàsontempéramentdebat-
tant, un peu grâce à ses concur-
rents successifs au poste d’ar-
rière, les Dulin, Spedding, Palis
ouFall,quin’ontjamaissuseren-
dre indispensables. Le sera-t-il
lui-mêmeunjour ?Difficileàdire.

LeToulousainatrente-deuxpi-
ges depuis hier. Un âge où beau-
coup de joueurs songent déjà à
cloreleurcarrière internationale.
Mais il y a cette Coupe du monde
au Japon qui se profile dans un
an, et qui serait sa deuxième
après celle de 2011. Et il y a sur-
tout ce constat qui fait de lui le
meilleur arrière français du mo-
ment . Arr ière ou ai l ier,
d’ailleurs ? Le bonhomme a
passé l’essentiel de sa carrière à
alternerentrelesdeuxpostes,en
club comme en sélection, sans
quel’onsachevraiments’il fallait
classer sa polyvalence dans la

Performant malgré la défaite de l'équipe de France face à l'Afrique du Sud (26-29), samedi dernier
au Stade de France, Maxime Médard a confirmé qu'il était le meilleur arrière français du moment.

ENBREF
MAXIMEMÉDARD
32ans.
Arrière-ailier.
1,80m;88kg.
Club:Stade
Toulousain
(depuis2004).

¢51 sélections
en équipe de France
(1re sélection,
le 8 novembre 2008
contre l'Argentine
à Marseille, victoire
12-6).
¢63 points
en équipe de France
(12E, 1D).

Maxime Médard
Nouveaucyclearrière
Àtrente-deuxans,leToulousain,épatantdepuis
unmois,sembleretrouverunesecondejeunesse

aveclesBleus.Leénièmesoubresaut
d’unecarrièreinternationaleirrégulière.
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TOURNÉE DE NOVEMBRE France 21 h 05 Argentine

Unecarrière internationaleendentsdescie
Nombre de sélections de Maxime Médard année par année depuis ses débuts en novembre 2008.

2008 2009 2010 2011 2012 2013 2014 2015 2016 2017 2018

3

11 13

1 2
6 5

0

6

0
4

choix du
sélectionneur
(Lièvremont)

choix du
sélectionneur
(Saint-André)

choix du
sélectionneur

(Novès)

Rupture
du ligament

croisé antérieur
du genou
droit

titulaire en
finale de la

Coupe
du monde

20 Samedi 17 novembre 2018 | L’ÉQUIPE

HUTSEBAUT
Texte surligné 


